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Dans les ann®es 1970, jôai commenc® ¨ me constituer une biblioth¯que dôouvrages traitant des  

d®buts de lô®lectricit®, de la naissance du t®l®graphe, de lôapparition de la t®l®graphie sans fils 

et des d®buts de la radio, et incluant lô®mission dôamateur. Plus de 500 livres, la collection 

complète de « Radio REF » (originaux ou copies) depuis le n° 1, celle du « Journal des 8 ». 

Bref une mine de renseignements et illustrations. En m°me temps jôai constitu®, souvent par 

achat, une grande collection de QSL, surtout pour la période 1924 ï 1939é 

 

A partir de lôan 2000, gr©ce ¨ ces documents, jôai entrepris dô®crire une ç Histoire du REF et de 

lô®mission dôamateur ». Les tomes 1 et 2 ont été publiés dans « Radio REF », à partir de janvier 

2000, et jusquôen octobre 2004, dans une s®rie de 15 articles : « Lôapport des membres du REF aux 

services officiels ». Vous pouvez toujours consulter ces articles sur le site internet du Clipperton 

DX Club ( voir ancien site, rubrique histoire, accessible à : http://cdxc.free.fr/index-f.htm). 

 

Depuis 2005, la pagination de « Radio REF » ayant été réduite, le tome 3 « LôUnion-Française de 

1922 à 1962 è nôavait jamais ®t® publi®é (Depuis le texte est sur le site de lôUFT et sur celui  du REF) 

 

Je remercie Jean-Michel ï F6AJA dôavoir bien voulu le faire sur le site des ç Nouvelles DX ». 

Jôesp¯re que vous prendrez autant de plaisir ¨ lire cette histoire des d®buts de la T.S.F. et de 

lô®mission dôamateur, dans tous ces pays qui constituaient autrefois les ç colonies », puis lôunion-

fran­aise, que jôen ai eu ¨ lô®crire. 

 

73ôs 

Gérard DEBELLE ï F2VX 
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Histoire 

de lõ®mission dõamateur 
et du Réseau des Emetteurs Français 

 
***  

3éme. Tome : LõUnion-Française 
1922-1962 

 
***  

1er Livre  : Le continent africain  : 
***  

Al gérie, Maroc, Tunisie 
Côte des Somalis 

Océan Indien 
A.E.F. 
A.O.F. 

***  
 

par Gérard DEBELLE ð REF 11340 / F2VX 
Membre dõHonneur du R.E.F. 

 
(avril 2007 ð mise à jour : octobre 2018) 
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HISTOIRE DE LôEMISSION DôAMATEUR ET DU 

RESEAU DES EMETTEURS FRANÇAIS (R.E.F.) 

***  

 Lô®mission dôamateur  

en Union-Fran­aise de 1920 ¨ 1962é 

 
                                      par Gérard DEBELLE ï F2VX .Service Historique du R.E.F. 

                                             (avril 2007) 

 

   

         Prologue :   Les indicatifsé 
 

A partir du 9 mars 1913, le département du commerce des Etats-Unis 

commence ¨ sôinqui®ter de la difficult® ¨ identifier les stations destinataires de 

« radio-grammes » télégraphiques. Dans la foulée, le service de régulation radio de 

Berlin et la convention  radiot®l®graphique de Londres proposent dôaffecter ¨ chaque station 

un groupe de trois lettres pour pouvoir distinguer pays dô®mission et station. Le 23 avril 1913 

une circulaire du bureau international de Berne (convention de Berne) attribue des préfixes 

aux stations officielles et bateaux échangeant des radiogrammes. La France ratifie cette 

convention qui précise que le « F » est pour la France et toutes ses colonies, ainsi que la série 

« UAA à UMZ » . Le Maroc, protectorat depuis 1912, reçoit la série « CNA à CNZ èé 

 

 Après la Première Guerre Mondiale, la première station 

autoris®e est  Andr® RISS. Il re­oit lôindicatif ç 8AA » le 3 

septembre 1921, sans préfixe de nationalité, car non prévu pour les 

stations amateurs lors de la convention de Berne. Le chiffre « 8 » 

est un hommage au 8ème régiment de Génie du général FERRIE.    

 

 Ainsi il y a sur lôair, surtout apr¯s 1923 et lôexploit de 8AB-1MO, des difficultés à 

identifier les pays dôorigine des signaux ç amateurs » entre 8AB de France et 8AI des USA 

par exemple. Donc lôA.R.R.L. propose, et lôid®e est reprise et encourag®e par le ç journal des 

8 è qui fait autorit® ¨ lô®poque aupr¯s des amateurs europ®ens, de mettre un pr®fixe 

complémentaire aux lettres officielles, en reprenant les préfixes commerciaux officiels  de la 

convention de Berne. LôI.A.R.U. ®tablie une liste qui est employ®e. Pour le monde 

« amateur » 8AA devient F8AA, mais pour mieux distinguer les continents on ajoute une 

lettre devant ce préfixe : A pour Asie, E pour Europe, F pour Afrique (ainsi FA est une station 

dôAbyssinie, FE dôEgypte, FK du Kenya, FN du Nig®ria, FR des ´les Canaries), N pour 

Amérique du Nord, S pour Amérique du Sud, et O pour Océanie. 
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A partir de 1924, les stations françaises sont du type « eF8AA »,  mais uniquement par 

décision volontaire des amateurs pour leur trafic, surtout en télégraphie. La licence donnée par 

la République est toujours, elle, du style « 8AA ».  Il faut attendre la Convention de 

Washington de 1931, ratifiée  par la France, pour quôau 1er août 1931 les stations officielles 

dôamateur fran­aises voient leur indicatif devenir du type ç F8AA ».  

 

 

 

Cela nôemp°chera pas de voir de nombreuses stations ç eF8xxx », à trois lettres en 

suffixe, à continuer de trafiquer, sans licence officielle, et ce jusquôen 1935é.Mais lôexemple 

venait de nos autorités de tutelle, puisque M. CHAUTON, responsable de la station T.S.F., du 

laboratoire de lô®cole des P.T.T., de la rue de Grenelle, ¨ Paris, trafiquait en 1924 avec les 

amateurs sous lôindicatif « eF8AAA », avant de devenir « FPTT » et les militaires du Génie 

en « F8HVL » au Mont-Valèrien,  en « eF18GR » pour le 18ème Génie de Grenoble et 

« eF28GR » pour le 28ème de Montpellier (cf. : QSL) 
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Cependant, au niveau mondial cela bouge suite à la conférence de Washington : 

 « En application de la Conférence de Washington, le préfixe de nationalité ï CN ï est 

réservé au Maroc. Le préfixe ï F ï est réservé à la France et à ses colonies. La France nôa 

plus lôusage de la s®rie ç UAA à UMZ » de la convention de Berne, mais lôusage de : FA pour 

Ethiopie, FB pour Madagascar, FI pour Indo-Chine Française, FM pour Algérie et Tunisie, 

FQ pour colonie fran­aise du Cameroun est maintenué » (cf Radio-REF ï09/1931). 

 

 La convention internationale des télécommunications de Madrid en 1932 fixe la 

r®partition des indicatifs dôappel, confirmant la conf®rence de Washington : La France, et ses 

colonies et protectorats, reçoit la série « F », mais aussi les séries « HWA - HYZ », « THA ï 

THZ », « TJA ï TZZ » . Le Maroc a toujours « CNA ï CNZ ». Cette répartition sera confirmée 

dans le protocole final du règlement général des radiocommunications de la conférence du 

Caire de 1938. 

 

       ***  

 

Mais entre 1924 et 1931, arguant du r¯glement g®n®ral de la C.I.T., lôadministration 

précisait que : « les indicatifs des stations françaises doivent commencer, sans distinction de 

latitude, par la lettre FéEn vertu de cet article lôadministration des P.T.T. avait donn® les 

indicatifs, sans pr®fixe, puis aujourdôhui avec le F aux amateurs de Métropole, du Maroc, de 

lôAlg®rie avec le chiffre 8, et de la Tunisie, avec le chiffre 4. Le Ministre des Colonies donne 

ce même préfixe aux autres territoires, mais avec le chiffre 3, suivi de deux lettres auxquelles 

les Gouverneurs locaux en ajouteront un troisi¯me au fur et ¨ mesure des besoinsé » (cf. 

RADIO-REF.1935)  Ambiguïté existe car la France revendique un protectorat sur le Maroc, 

alors que depuis la conf®rence dôAlg®siras de 1906, il est pratiquement sous contr¹le 

international (mais la convention de Fez du 30 mars 1912 avait imposé au Sultan Mulay Hafiz 

un traité de Protectorat). Le Maréchal LYAUTEY (membre du REF) est le premier résident 

g®n®ral de 1912 ¨ 1925, et ensuite le r®gime du protectorat c¯de la place ¨ lôadministration 

directe par la France. Le 3 mars 1956, la France reconna´t lôind®pendance du Maroc. 

 

       ***  

 

 Dans le « guide du radioamateur », édité par le R.E.F., en 1932, figure une liste des 

préfixes français utilisés, et on peut y lire : F3/F8 pour France Métropole et Algérie ; F3I, avec 

possibilit® dôutiliser FI3, pour Indo-Chine ; F3M  pour la Martinique ; F3O pour lôOc®anie 

Française ; F8M pour le Maroc ; FB pour Madagascar et La Réunion ; FM pour Algérie et 

Tunisie ; FQ pour le Cameroun et FS3 pour Obock. Mais où peut bien être située la Colonie de 

lôObock et FS3AA a-t-il trafiqué ? Lôencyclop®die donne la r®ponse ¨ la premi¯re 

question : « colonie dite dôObock : ®tablissement dôun poste administratif fond® d¯s 1858, et 

jusquôen 1896 sur la c¹te nord du golfe de Tadjoura. Va décliner avec la création de Djibouti, 

en 1888é » (cf : Grand Larousse Encyclopédique ï 1963). Pourquoi avoir attribué un préfixe à 

Obock en 1932 ? (En 1935 apparaît un préfixe pour la Côte des Somalis : F3SM ?) Nous ne 

savons toujours pas si une licence FS3AA a ®t® attribu®eé ? 

 

 A titre dôint®r°t historique, voici les préfixes prévus et plus ou moins appliqués par le 

ministère des Colonies entre 1930 et 1935 : 

 F3IC = Indo-Chine ; F3AO = A.O.F.; F3AE = A.E.F.: F3MG = Madagascar; F3TG = 

Togo; F3CM = Cameroun; F3GN = Guyane; F3MT = Martinique ; F3GD = Guadeloupe ; 
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F3NC= Nouvelle-Calédonie ; F3NH = Nouvelles-Hébrides ; F3OC = Océanie Française ; 

F3SM = Côte des Somalis ; F3RN = Réunion ; F3PM = Saint-Pierre et Miquelon 

 

A ma connaissance ont été utilisés : F3ICD ï G. LOUVET, F3ICI ï André ALBET 

depuis Hanoï ; F3AOA et F3AOB ¨ Dakar pour les stations dôAir France ; F3AEC ï Louis 

MOISON, F3AEP ï Jean ROSPAPE depuis Fort-Lamy au Tchad; F3DJI à Djibouti ;  F3MTA - 

Emmanuel MEYER, F3MTD ï Edouard MIDAS et F3MTF ï P. MALMIN depuis Fort-de-

France ; F3OCB et F3OCD sont attribués à  G. BAMBRIDGE, F3OCI ï Georges QUESNOT, 

F3OCK ï Georges HANDERSON, F3OCM ( ?) et F3OCQ ( ?) tous depuis Tahiti, et F3WPB à 

Wallis, puis F3FBP ¨ Futunaé Nous avons les QSL de ç F3MTA ï F3MTD ï F3MTF ï 

F3OCK è, aujourdôhui dans nos collections ! (A ce propos, sachez que « Les Nouvelles DX  - 

LNDX » de Jean-Michel F6AJA , et le SHREF, sont là, pour conserver, scanner, et faire 

« revivre » sur nos sites internet : LesNouvellesDX@free.fr et www.ref-union.org  toutes les 

QSL de nos anciens. Alors si vous avez des QSL dôavant 1950, pensez ¨ nous. ) 

      ***  

 

Dans ces conditions, lôadministration attribuant aux stations françaises le même F8, nous 

voyons apparaître le 30 octobre 1922 la station « 8AY » de G. THUILLIER depuis Alger, puis 

« 8MA, 8MB, 8MC è  en 1925 depuis le MarocéEn 1931, ç 8AY » devient F8AY mais depuis 

Alger,  « 8MA,etcé » F8MA depuis Casablanca et Georges SOLLET devient F4AA, depuis 

Bizerte, en Tunisie. Impossible de sôy retrouver entre station ®mettant de M®tropole ou dôAfrique 

du Nord ! Les amateurs décident donc de façon unilatérale de rajouter un « m » à leur indicatif et 

ainsi apparaissent les stations « Fm8 ou Fm4 » pour « France Maghreb », au lieu du eF8 des 

stations de Métropole. Mais là aussi la confusion règne entre Maroc, Algérie et Tunisie, alors là 

aussi les amateurs décident de « modifier » leur préfixe, et « FM » devient France Maroc ; « FA » 

= France Algérie et « FT » = France Tunisie afin que les amateurs étrangers puissent identifier 

leur contr®eé 

 

Le REF interviendra auprès du Ministère des Colonies pour faire clarifier cette situation, 

et le 2 octobre 1935, le ministre donne instruction concernant attribution des nouveaux préfixes. 

Le Maroc r®cup¯re lôusage du CN8, lôAlg®rie devient officiellement FA3 et FA8, la Tunisie est 

FT4 et toutes les possessions fran­aises re­oivent le pr®fixe connu aujourdôhui, avec obligation 

de lôusage du chiffre ç 8 ». Le chiffre « 7 è sera attribu® aux d®partements dôoutre-mer quôapr¯s 

1945é.  

 

      

Nous allons, dans une s®rie dôarticle, ®voquer la ç présence » des radioamateurs français 

dans tous ces pays dit autrefois dôOUTRE-MER, et qui constituaient « lôUnion-Française ». 

Nous irons en Afrique, Asie, Amérique, Océanie, Europe, bref dans tous les lieux où 

développement de la T.S.F. et liaisons radio étaient synonyme de membre du R.E.F. !  

 

 

 

 

 

 

 

 

mailto:LesNouvellesDX@free.fr
http://www.ref-union.org/
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            Et si lõOUTRE-MER mõ®tait contée ! 

*** 
 

Le continent africain :  

 

1ére partie :        

En ALGERIE  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  La station ondes courtes des Eucalyptus, 

pr¯s dôAlger. (Photo : SFR) 

 

Poste T.S.F. dôAlger en 1920 ï indicatif  : « FFA » 
                                                    

 Et Colomb-Béchar ï Saharaé 
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Les pionniersé     

 
 

 

 

Le 30 octobre 1922, Georges THUILLIER (REF 167) reçoit la première licence 

officielle, attribuée hors métropole: « 8AY » est autorisé à faire des essais sur 200 mètres de 

longueur dôonde, depuis Alger : licence de 5éme catégorie - (JD8 n° 2). Il sera suivi de Paul 

COLIN « 8DB », le 26 juin 1923 à Alger. Puis le 12 juin 1924 « 8EV » est attribué à Alphonse 

BOUTIE, ¨ Ain Tedel®s (Oran). Ce dernier sera lôun des membres fondateurs du REF,  (REF 37) 

présent à Paris, à la Sorbonne en mai 1925. En septembre 1924, une station « HBS », donnant 

comme QTH : Alger, lance des CQ reçus en Métropole (JD8 n° 16) à Marseille par « eF8DA ». 

Le 2 décembre 1924, James MARTIN (REF 84) « 8AX » est autorisé à ALGER, puissance de 30 

watts, longueur dôonde de 0 ¨ 35 m¯tresé. 

 

Dès 1925, et la création du REF, de nombreux« amateurs » sont autorisés en Algérie. A 

savoir : « 8HY » E. RICHARD (REF 306), autorisation du 16 mai 1925; « 8IH » Maurice 

ARTIGUE, ancien Fm8RIT (REF 257) ; « 8IP » M. LONGUAYROU, (ancien « 8ALG  puis 

8AIX » -REF 305), autorisation du 25 juin 1925; « 8IR » M. CHECHAN à Alger, autorisation du 

22 juillet 1925, « 8IT » Y. SAYOUS, (ancien « 8BET »-REF 118) à Oran, autorisation du 22 

juillet 1925; « 8JG » M. DEBACQ à Alger,  autorisation du 29 août 1925 ; « 8JK » Max 

ARIOLLI (REF 1233) ; « 8JO » Edmond BREAULT (REF 81) à Bou Hadjar, autorisation du 14 

septembre 1925 ; « 8JU » M. MASSOUTIE ( ancien « 8MCO -REF 102) à Oran ; « 8KR » P. de 

SAINTE CROIX (REF 184) ¨ Constantineé (cf : Journal des 8 ï1924 et Almanach de lôAntenne 1928).  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

En février 1925, « 8AY è annonce, via le J.D.8., quôil va faire des essais sur 112m ou 

120m vers 05H00 du matin. En même temps, il est désigné comme le « correspondant officiel » 

du JD8, amorce dôune amicale des amateurs alg®riens. (JD8 nÁ 33). Puis, ç 8EL » Arnold 

PINAUD (REF 307) obtient sa licence pour 1927 ï 1928. En 1931, le « F » apparaît, et Dr. 

CASSE ï F8BG (REF 802), V. VIALE ïF8DB (REF 1171), P. GIORGI ïF8LC (REF 1277), 

R.DELOYE ï F8LM (REF 580), P. TASSIGNY ï F8CP (REF 1198), M. PINON ïF8CR (REF 

679), G. LACAZE ï F8EG (REF 1097), M. BICHELBERGER ï F8EH (REF 1183), E. COLLIN 
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ï F8FD (REF 1232), M. SEGLIAS ï F8FS (REF 359), M. DANGEL ïF8GT ï ex « FM8ARD » 

(REF 1229), A. ALBET ï F8GV (REF 1493 - qui deviendra FA8IP en 1933/1936, puis FI8AF à 

Hanoï en 1937/38), Cl. HERTOGH ïF8HQ (REF 627), M. LAMOGIE ïF8HS (REF 587),  

M. THOMAS ïF8HT (REF 420) ; F. LAYE ïF8CC (REF 1950) ; P. BRU ex « FM8MPA » ï 

F8GK (en 1932) sont autorisés en F8 et en 1935 tous seront FA8é.D¯s  1932, il existe une 

section du REF à Alger, sous la direction du Capitaine VIALE ï F8DB, dôabord, puis de  

J. GARRIGA ï F8JK (REF 1721) en 1935, et une à Oran. En 1934, la section REF Alger/ 

Constantine est dirigée  par FA8IH, et celle de Oran par FA8FS. 

 

 

 
  Photo : FA3QV en 1938 

 

 

 

 

En 1931, « F8RJ » - ex « eF8WHG » est Sous-Lieutenant 

au 45®me G®nie, ¨ Hussein Dey, pr®s dôAlger, et trafique 

en « XF8RJ ». Le « X » indique une station portableé 

 

Ainsi, 31 radioamateurs sont officiellement autorisés en Algérie en 1931. (cf : liste du 1er 

août 1931 publiée par « Radio-REF »). Ce sont eux les pionniers pour lôAlg®rie ! 

 

Mais comme en Métropole, les stations « non-officielles » fleurissent. Ainsi sont signalées dans le J.D.8 : 

« 8ALG » en février 1925 contactant la Finlande avec 160 volts de tension plaque sous 11 milliampère ;  
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« A0 » qui 

changera 

rapidement son 

indicatif en 

« 8ATU » 

écoute tous les soirs la bande de 70 à 9 mètres et répond sur 35, 30, 25 ou 18 mètres (JD8-47) ; M. 

MASSOUTIE (futur FA8JU ï REF 102), qui utilisera 

FA8MCO, premier usage du « FA » pour « France Algérie », dès 1926. Toujours en 1926, apparition de 

FA8RGS ; puis FA8RIT en 1927 (futur FA8IH), F8VX depuis Oran en 1927 ; Fm8GKC, Fm8KIK  (futur 

FA8BG), Fm8RIT depuis Alger en 1928 ; Fm8WZA, par Frédéric THOMAS (futur FA8HT), en 1929 ; 

Fm8ASM, Fm8BLR, Fm8CFR par Fernand CLOUET, Fm8EOR, Fm8LAV, Fm8LST par G. LACAZE, 

Fm8MPA (futur FA8GK), Fm8MST (futur FA8EG) depuis Mostaganem, Fm8OGO par Olivier 

GABRIEL, Fm8ORN (futur FA8HS), Fm8PZG en 1930 par Pierre GIORGI (futur FA8LC), Fm8SVA par 

Edmond COLLIN (futur FA8FD ï REF 2017), Fm8VX, Fm8CFR (futur FA8DA), Fm8AGS (futur 

FA8FS), Fm8HEA (futur FA8HQ), Fm8ICI (futur FA8GV), Fm8FLO, Fm8CCB depuis Alger,  Fm8NAP 

par E. MARIE, Fm8WSM, Fm8WTT depuis Oran, Fa8RGS depuis Alger, Fm8WPT par P.TASSIGNY 

depuis Mascarat et Fm8RAP par Raoul PINEDA depuis Mostaganemé Aujourdôhui, nous poss®dons les 

QSL de toutes ces stationsé 

 

Jusquôen 1939, et la suspension des licences pour cause 

de Guerre, lô®mission dôamateur va se d®velopper dans 

toute lôAlg®rie, jusquôaux confins du ç Grand-Sud ». La 

région des Touaregs, du Père de Foucault et du Général 

LAPERINE DôHAUTPOUL, va se doter de stations de 

T.S.F. militaires au sein des compagnies sahariennes 

dès 1928, et donc des opérateurs radios vont se 

manifester : « FM8XEA » - M. ROLLAND  émet 

depuis Ouargla, station : « fqFEAI » (JD8 n° 267- 09/29). La 

station militaire de Fort-Flatters « OCUF » émet sur 

31m, pour les amateurs. Les opérateurs sont « F8KF » 

et « eF8FAS ». (JD8 n° 228 ï 1928). Ils utilisent aussi 

lôindicatif ç FVM2 è sur  20, 30 et 40méDepuis 

Colomb B®char, côest ç FF8COB » qui est actif dès 

1926, « entre 50 et 60 mètres èé (cf. : Journal des Emetteurs ï n° 25 ï Janvier 1927) 

 

 

 

 

 

 

 

                                                     

 



 202 

Le Docteur CASSE ï F8BG/FM8BG, médecin 

militaire, va °tre affect® ¨ lôh¹pital militaire de Laghouat 

et devient « FF8BG », indiquant ainsi émettre depuis le 

Sahara. En 1932, côest ç FF8SUD è qui appara´t sur lôair, 

depuis Ahenet, dans le Hoggar, et « Fm8RDI », utilisé 

par A. LALLANDE, en 1935 depuis Colomb-Béchar. Il 

est important, de rappeler ici, le rôle primordial des 

stations radioamateurs dôAlg®rie dans lô®coute des ç raids 

aériens », entre autre au dessus du Sahara, du siècle 

dernier et leur apport au « R®seau dôUrgence de lôUnion-

Française » !  

 

     ***  

Pendant toute la dur®e de la seconde guerre mondiale, lô®mission dôamateur est 

interdite. 

 Laissons la plume à Henri CHAISNOT- REF 2192- 

F9ED, ex-FA9ED, rencontr® lors de lôAG du ç R.E.F.-

Union » de Tours en 2004, et qui a bien voulu « épour la 

petite histoire quelques d®tails sur lôactivit® des 

radioamateurs dôAlg®rie de 1945 à 1947. En 1946, les 

indicatifs avaient été ré attribués en France, mais « oualou » 

en Algérie. Monsieur GAUTRET, directeur des Services 

Radio®lectriques des PTT avait sollicit® lôaide du G.C.R 

(contrôle radio) et de son service gonio.Il nous avait attribué 

des indicatifs avec suffixe à une lettre : FA8C, FA8G, FA8H, FA8R et FA8Y pour cela. Au début 

de notre trafic, nous faisions adresser nos QSL via un lieutenant des transmissions de lôarm®e 

suisse ï HB9AG. Cela nous a permis de faire quelques QSO intéressants, dont une station 

« 1AE èéCô était un prisonnier allemand en Norvège sous la garde de la « Royal Army » 

britannique. Mais cela devait être très « cool » car il avait réussi à monter une petite station, à 

trafiquer et à nous envoyer sa QSL via HB9AG !!!éPuis avec lôautorisation du directeur du 

G.C.R., Mr. COSTA, lôutilisation de la boite postale 38 ¨ Alger, (celle du GCR) remplace via 

HB9AG... Cela d®clenche la r®action de la D.S.T. en France qui a envoy® ¨ Alger lôami F3DM 

pour enquêter !. Apr¯s convocation ¨ la Villa Suzini tout sôest arrang®éPeu de temps apr¯s, on 

a redonn® les vieux indicatifs et attribu® les nouveaux FA9. Côest bien loin tout celaé »  

 

(Henri possédait toujours la QSL de 

« 1AE » et les photos de HB9AG, 

envoyées à FA8C. 

Malheureusement, F9ED est aujourdôhui 

d®c®d®é) 

 

 ***  

Roger PALY était « FA8H » et utilisait TX ï MOPA de 40 

watts et RX  - SX 25 en 1946.Il deviendra FA9IR en 1947. 

 
A noter, quôalors que lô émission 

dôamateur est toujours interdite en 

Algérie, une équipe dôop®rateurs militaire am®ricains ( W1JSV, W2DX, W2MDF, 

W3CCQ, W5KPI, W6WV, W8UNG, W8WLV, W9HDP, W9NMC) utilise lôindicatif 

« FA8DX » (officiel ?)en 1947 pour des concours DXé 
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Le R.E.F. est en 1947 représenté par trois sections : Alger, Oran, Constantine regroupant la 

quasi-majorit® des radioamateurs dôAlg®rieé 

 

     ***  

 

Lô®mission dôamateur va atteindre son apog®e en 1956. Nous pouvons en suivre la 

progression, à travers les « annuaires du REF » :  

 

En 1938, lôannuaire du REF ï 7éme édition relève 39 stations autorisées en Algérie, 

En 1951, lôannuaire du REF en mentionne 72, 

En 1955, lôannuaire du REF ï 11éme édition indique 122 indicatifs 

En 1956, la liste communiqu®e par la Direction Centrale des P.T.T. dôAlger donne 149 

indicatifs FA2, FA3, FA8 et FA9, autorisés en Algérie,  

En 1957, lôannuaire du REF 12®me ®dition rel¯ve 137 indicatifs 

En  1959, lôannuaire du REF ï 13®me ®dition nôindique plus que 127 indicatifsé 

 

 

La « Guerre dôAlg®rie » de 1954 à 1962, les 

« Accords dôEvian » vont entraîner le retour des 

« Pieds-Noirs » en Métropole. Tous les 

radioamateurs rapatriés ne reprendront pas 

lô®mission dôamateur en M®tropole.  

 

En 1962, le R.E.F. quitte lôAlg®rie et lôA.R.A. 

prendra sa suite. 

Le préfixe « FA » est remplacé par « 7X ». En 

1970, il y a dôapr¯s le ç Call book » 20 stations 

autorisées. 
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         Et si lõOUTRE-MER mõ®tait cont®e ! 

 
 

*** 
 

Le continent africain :  

 

2éme. partie : Au MAROC.   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le poste T.S.F. de Fez, en 1911é 
 

 

 

 

 

Et le poste T.S.F. de Casablanca en 1913é 
 

(indicatifs : « CNO » et « CNP » en 1925 ïsource « citizen callbook) 
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Dès 1767, un traité sur la protection et la juridiction consulaire est 

signé entre la France et le Maroc. Il sera précisé par la convention 

de Tanger de 1863. La conf®rence dôAlg®siras de 1906 met le 

Maroc pratiquement sous contrôle international. La Campagne du 

Maroc, menée par LYAUTEY de 1907 à 1911 aboutit en 1912 à un 

traité de Protectorat (convention de Fez du 30 mars 1912), avec 

cr®ation dôune zone nord (le RIF) et une zone sud (Ifni, Tarfaya) 

assign®es ¨ lôEspagne. Le statut de Tanger sera r®gl® en 1923 ¨ la 

convention de Parisé Cette situation sera plus ou moins celle qui 

subsistera jusquôau 3 mars 1956, o½ la France reconna´tra 

lôind®pendance du Maroc. (Cf. : Grand Larousse encyclopédique ï 

édition 1963) 

 

 

En 1908, le Capitaine 

FERRIE est charg® dôassurer les 

liaisons T.S.F. entre les détachements militaires en campagne 

au Maroc, et leur base. FERRIE  installe un réseau au Maroc, 

qui via le croiseur KLEBER  permet la liaison avec la tour 

Eiffel (indicatif : « FL ») : 

 

 « é Lôinstallation ¨ bord du KLEBER, fut 

mise au point pendant la traversée, de Lorient à 

Brest, puis Casablanca, par le lieutenant de vaisseau  

JEANCE é Gr©ce aux liaisons r®alis®es, 

CLEMENCEAU put répondre à une interpellation 

parlementaire tendant au retrait de nos troupes par 

lôannonce dôune victoire qui venait dô°tre remport®e. 

Le matériel de 1908 comprenait un émetteur à 

étincelles (convertisseur : moteur à courant continu, 

alternateur de 4500 VA, 50 hertz, 250 volts et 

transformateur à noyau droit de 20 000 volts). Quatre 

longueurs dôondes (ç300, 450, 600, 750 m¯tres), 

antenne en nappe horizontale, récepteur triple avec 

d®tecteur, ®lectrolytique et coh®reuré » (cf : Histoire 

des Moyens de Télécommunication. J.C. 

MONTAIGNE ï 1995) 

 

 

 

 

 

Général FERRIE ï REF 405  

Membre dôHonneur du R.E.F. 
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Le développement de la T.S.F. va permettre la mise en place du «  premier réseau  en Afrique, 

avec lôinstallation des stations de Bizerte, Fort-de-lôEau, Oran et Casablanca. FERRIE, promu 

Commandant apr¯s la Campagne du Maroc, sôoccupe avec les Capitaines BRENOT et FRACQUES de 

lô®tablissement de ce r®seau auquel sôajoute les postes de Tombouctou, Port-Etienne, Dakar, Konakry, 

Monrovia, Tabou, Grand-Bassam, Cotonou, Brazzaville et L®opoldville. A ce r®seau sôajoute le poste de 

Madagascar et les trois dôIndo-Chine (Saïgon, Cap Saint-Jacques et Poulo-Condor) » 

(cf : La Télégraphie Sans Fil ï Lucien Fournier ï 1919 ï librairie Garnier)  

Pour le Maroc, en 1926, on trouve : « CNA » à Agadir ; « CNO » et « CNP »à Casablanca ; 

« CNK » à Kénitra ; « CNY » à Mogador et « CNW » à Tanger. (cf. : Citizenôs radio call book ï 1926) 
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 Et les radioamateurs ? 
 

 

Comme toujours, côest ç le Journal des 8 » qui nous 

donne les premières informations. Ainsi dans le numéro 15, 

dat® du 26 juin 1924, est mentionn®e lôactivit® des stations 

« AIN » (opérateur : « eF8éB », station du centre radio du 

41éme bataillon du Génie de Casablanca, QSO avec «  

eF8DA »)  et « CXY » qui répondent aux amateurs. La station 

« CXY » est une station militaire de Casablanca. En plus, le 

poste du service météorologique militaire - aviation de Rabat 

correspond avec les « F8 » sous son indicatif officiel 

« OCRB » (1926), et « OCRF » émet depuis Reggu. 

 

 

Les premiers «  postes amateurs » vont apparaître au Maroc dès 1925, sans préfixes de 

nationalité : 

- « MAROC  » est signalé dans le « JD8 » n° 31 du 14 février 1925 ï longueur dôonde 

de 120 et 160 mètres, en télégraphie et téléphonie. En novembre 1925, il passe sur 43 

m, puissance de 40 watts, donné par un tube E4N, sous courant alternatif 50 périodes, 

tension 1200 volts. Ensuite la station évolue passant sur 39 m, puissance de 60 watts, 

tube E4M alimenté par alternateur 600 périodes ï récepteur type OV1 montage 

Bourne et antenne nappe de quatre filséLôop®rateur est C®saire GRANGIER ï REF 

45 ï qui deviendra F8MA. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

- « OMEGA  » est signalé dans le même numéro, actif uniquement en téléphonie de 

20h00 ¨ 21h00 sur 110 et 250 m. Lôop®rateur est le Docteur VEYRE ï REF 514 ï qui 

deviendra F8MC. Le Docteur Gabriel VEYRE développera ensuite un système de 

jonction avec les PTT du Protectoraté 
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-  

 

 

 

-  « MAJO  » apparaît dans le « JD8 è nÁ69 du 28 novembre 1925. Il sôagit de lôindicatif utilis® 

par Mademoiselle J.R., élève de Lucien BENSIMON ï REF 86 ï futur F8MB. Elle trafique en 

télégraphie sur 40 et 50 m, sous alternatif brut et antenne intérieur de 28 m. En août 1926 « MAJO » 

vient en France pour rencontrer F8CT et F8JN. De retour au Maroc, en octobre 1926, elle trafiquera sous 

lôindicatif de ç MF8MAJO è sur 34,50 m. et toujours en t®l®graphie. Cette op®ratrice est aujourdôhui 

toujours inconnue. On peut penser que lôindicatif « choisi » devait correspondre à « MA » pour Maroc et 

« JO » pour son prénom : Josiane, Josette, Jocelyneé tout est possible, mais mes recherches dans la 

liste des « Membres du REF è ne môont pas permis de lôidentifier ! 

 

Dés 1926, le problème à r®soudre pour les radioamateurs du Maroc est lôutilisation dôun pr®fixe. La 

France demande lôusage du ç F8 » de la Métropole, comme en Algérie et en Tunisie. Les amateurs 

veulent un indicatif qui les distingue. Lôadministration des P.T.T. propose le ç F8M » pour « France 

8 Maroc è, mais lôusage se d®veloppe du ç FM : France ï Magreb è puis apr¯s lôapparition des 

« FA » pour «  France-Algérie » et « FT » pour France-Tunisie, cela devient « FM » pour France-

Maroc. Mais certains vont utiliser le «  MF » pour Maroc Français (Annonce dans « JD8 » n° 92 du 

15 mai 1926) et dôautres encore le pr®fixe de lôI.U.T. attribu® au Maroc, soit ç CN ». Ainsi entre 

1926 et 1930 on trouve :  

 

« Maroc 8ST » et « Maroc 8RIC », indicatifs utilisés pat 

le Lieutenant PELLETIER, des télégraphistes coloniaux, 

depuis Ouezzan,  puis : 

F8MA, F8MB, F8MCépour les stations utilisant leurs indicatifs çofficiels ». 

 

Fm8MOP (Gaston PAQUERON ï REF 467) à Fez en 

1930 ; Fm8ASA (André de SAINT-ANDRIEU) à Casablanca en 1928 ; 

Fm8PSRV (G. PACHOT ï REF 542) à Agadir en 1927 ; Fm8TSV (José 

TRIVINIO Y SANDRES ï REF 46) en 1925 à Safi ; Fm8MAR en 1925, pour 

les stations « noires è  é 
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 Mais aussi les officiels qui deviennent : FM8MA,  FM8MB, FM8MC, FM8MD (Gaston 

DAUSSY ï REF 923), FM8MG (G. DARDONVILLE ï F8JB en 1925)  FM8MW en 1928, FM8MZ 

(Roger BEPOIX) en 1926. 

 

 

 

 

 

Ensuite : 

-  MF2CNP est indiqué dans le « JD8 » n° 90 ; MFMAJO dans le n° 91. Le numéro 94 de     

mars 1926 mentionne aussi : MF8MZ (Roger BEPOIX) ; MF8ST, MF8RICé 

-  MA8MB est utilis® par Lucien BENSIMON en 1926 (JD8 nÁ 79 du 13 f®vrier)é 

- CN8EIS (Gaston DAUSSY, futur F8MD en 1929), CN8MOP (Maurice PAQUERON, 

futur F8MI), CN8NBJ futur CN8BJ, CN8SEG (R.G. ACOSTA, aussi CM8RI à Cuba) ; 

CN8PRL (Paul RIBIERRE-LABORDE) à Meknès, CN8JBT (Ivan JAUBERT) service 

T.S.F. du journal « La vigie marocaine », en 1931, CN8RUX  à Casablanca, CN8YBQ 

(Jacques BURY) ¨ Casablanca en 1933é 

Il est tr¯s difficile de sôy retrouver pour les ®trangers et les Dx-men ! 

 

                                                            

***  
           Dès mai 1925, les premiers amateurs marocains sont concernés par la création du R.E.F., et on trouve Césaire 

GRANGIER (REF 45) et José TRIVINIO Y SANDRES (REF 46) parmi les « membres fondateurs » du R.E.F. Puis 

BENSIMHON (REF 86), BLANC (REF 111), PELLETIER (REF 177), CHEYPPE (REF 277), PAQUERON (REF 467), 

VEYRE (REF 514), PACHOT (REF 542) et DAUSSY (RERF 923) figurent dans la liste des 1000 premiers membres du 

REF (couvrant la période de 1925 à 1930). Jusquôen 1935 lôadministration fran­aise des P.T.T. attribuera des indicatifs en 

F8M : F8MA à F8MD déjà cités, suivi de F8ME à Daniel LHUISSET de Mazagan en 1931 ; F8MF à Albert BARBUSSE 

de Mazagan en 1931 ; F8MG à M. DARDONVILLE de Meknes en 1931 ; F8MH à Alphonse DESCHAMPS de 

Casablanca en 1931 ; F8MI à Maurice PAQUERON ; F8MJ à Yvan JAMBERT de Casablanca en 1931 ; F8MK à 

Georges BECK de Rabat en 1931 et F8MQ à Georges DURANCEAU, médecin-lieutenant à Agadir en 1935, et qui utilise 

« FF8MQ »,pour indiquer le Sahara comme QTH. 

  A partir de 1936, lôadministration autorise lôusage du pr®fixe officiel de lôI.U.T. et toutes les stations 

radioamateurs deviennent CN8MA à CN8MZ, puis la série à partir de CN8AA est attribuée. En 1939, date de la 

suspension pour cause de guerre mondiale, 42 stations sont autorisées au Maroc Français.                                                     

En 1931, une « section REF ï Maroc » est créée, avec BENSIMHON ï F8MB comme délégué. En 1932 il est 

remplacé par DAUSSY ï F8MD. Cette année l¨ une tentative de cr®ation dôun ç Réseau des Emetteurs 

Marocains è, avec affiliation ¨ lôI.A.R.U., et usage du pr®fixe ç CN » est lancée par le journal « La Radio 

Africaine » (cf : Radio-REF mars 1932). La section REF-Maroc sôy oppose. En 1934 côest BERGER (F8ER) 

qui devient chef de section, mais en 1935, suite à  une ordonnance du Protectorat, tous les groupements 

marocains doivent déposer des statuts indépendants. Une assemblée générale du 15 janvier 1935 va donc créer 

lôassociation ç  A.A.E.M. ï Association des Amateurs Emetteurs Marocains ». Il y a 23 membres 

« fondateurs è. Le pr®sident dôHonneur en est le Docteur VEYRE ï CN8MC, et le premier président 

GRANGIER ï CN8MA. Lôassociation recevra lôindicatif CN8MF. 
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En octobre 1934, Himmler Hermann, chef de poste radio-militaire de Auréora (estuaire du Drâa), près 

de Tiznit (Maroc Orientale) trafique avec 150 watts et récepteur OV2. Il est ex « D4ZXB, DE1075 » et 

utilise lôindicatif ç XD4XXB », en précisant : « je suis clandestin et militaireé ». Lors du QSO il était à 

Tindouf (Sahara). Cô®tait un militaire du 1er R.E.C. de la Légion Etrangèreé.(cf. : photo ïle 1er R.E.C. à 

Tindouf en 1934 ï internet) 

 

Les QSL ¨ partir de 1936 é 
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 Après la deuxième guerre mondiale, lô®mission dôamateur est de nouveau autoris®e au Maroc, et  d¯s 

1951, lôannuaire du R.E.F. mentionne 76 titulaires de licences. 

Ce chiffre passera à 104 en 1955 (série des indicatifs en CN8M, 

A, B, C, D), auquel il faut ajouter les indicatifs attribués aux 

militaires américains, soit 96 (série des indicatifs en CN8E, F, G, 

H, I). Ces stations étaient surtout activées par des membres de 

lôUS - Navy ¨ Port Lyautey ou de lôUS ï Air Force à Sidi 

Slimane. 

 

 

 

 

 

 

En 1957 lôindicatif ç CN8MH » apparaît pour la première fois, attribué au Prince Héritier 

MOULAY HASSAN, futur Roi HASSAN II du Maroc. Son indicatif fut utilis® lors de lôorganisation 

des secours, suite au tremblement de terre dôAgadir du 1er mars 1960. (cf : série « apport membres 

du REF aux services publics » ï 14éme partie ï Radio-REF) 

 

En 1958, côest CN8AR qui est le pr®sident 

de lôA.A.E.M. Lôassociation deviendra 

ensuite lôA.R.R.A.M. ï Association Royale 

des Radio Amateurs Marocainsé 
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ATanger.. 
« Tanger et ses environs forment une zone internationale, dont le statut 

est établi par la convention de Paris en 1923, qui en confie 

lôadministration aux ®tats signataires de lôacte dôAlg®siras de 1906é 

Ce régime international sera aboli le 29 octobre 1956. Tanger est 

intégré au Royaume Chérifien. » (cf : Grand Larousse encyclopédique ï 1963) 

Le pr®fixe des stations radioamateurs de Tanger va changer au fil des ®poques. Tout dôabord, 

avant 1939, nous trouvons des stations « CN1 »,  puis à partir de 1945 les stations « KT1 », suivies 

des « EK1 », et enfin des « CN2 èé Aujourdôhui lôusage du ç CN8 » est la norme, comme dans tout 

le Maroc. 

Les QSL de Tanger, « pays DXCC è jusquôen 1956é 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


